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Kaona pur 1» chut» 4'tm poid». D n jours de renos. 
nteur Piequet. Dam l'atelier <Js « « . Lemun» 

irerev et Riohardson, industriel», un teinturier, Joies 
iVanasebroock, 19 an», demeurant à Herseaux, » «a la 
figure brouee par us l'acide snlfirrvioe. Dix jour» de 
repej. Docteur JJesbonneU. Un Domine de peine de 
iM Paul Delmasure, négociant, Edouard Leruste, rue 
du Franc Boii, i Lr« lez-Laruior, a et* blessé à la têts 
par la chute de balles de laine». Huit j o u n de rerpo». 
bocteur BaUenghieiv Dana la teinturerie-apprêt de) 
MM Wattel- Kerrier et frères, un teinturier, Joseph 
L°hou<-<i. 31 ans, rue de la Potennerie, a été brûlé an 
pied par un jet de vcpeur. Quinze jouis de repos. Doc-
i< ni Montaigne. Un elebourreur du peignc.se de 
M Léon Al-fart et Cie, peigneur, Emile Vercrtrysse, 21 
ans. boulevard de Beaurepaire, s'est blessé * la jambe 
en tombant. Quinze jours de renos. Docteur Debuchy. 

TR>1'VAILLE. — Le jeune Désiré Rogeemaiw, de
meurant rue Traversière, 7, a trouvé un trousseau de 
quatre clefs, et un acte de naissance au nom d'Alfred 
Jan sens. 

G A B R I E L A R O U B A I X . — Nous apprenons que 
l e vainqueur Ue Paris-Madrid sera tre* prochaïue-
m e n t dans nos mure avec s * do Die t r i ch . S " > « " ' « 
pour « s a i s . Dudwux, Hôte l Ferrai l le . 47109 

CROIX 
LK TABLEAU DES C H E M I N S entretenus à l'état 

de viabilité au 1er janvier sur le territoire de lj» com
mune comprend: Clicmms d'intérêt commun n* 112, de 
Cre.x à Mouscron., toute la longueur sur le territoire, 
1.34M mètres; n" 143< de Wambrectues à l l em, *&., 4.431 
met res. ' _ , „ 

Chemin» vicinaux ordinaires n ' 3. Je BeaunT'iit, t-sut 
I . 901 mètres; n' 4, o En bruit, dit du Crcouet, 

id. 768 mètre»; n* 6, des Ogiers, U. ii50 m. ; « • 7, du 
Noir Bonnet, id., 440 mètres. 

A C C I D E N T 1>U TRAVAIL. — Au Usage Lamblin, 
rue du Creueot. un tisserand, OeoT(je» Capelier, 18 ans, 
«*u.-.eurant à Lys, rue de Leers, s'est blesse au poucw 
droit en se servant de ciseaux, l l iut à douze jours de rs-

'" WASQUEHAL 
REVISION l>K-< LISTE8 ELECTORALES. — La 

, ion de la révision des listes électorales pour 
1<J>1 s'est réunie jeudi, a la m ùrie, sous U présidence de 
M Loi une-Mulliez, nuire. Etaient, présents: M'.M. Da-
;,„. A «andre, Montaigne Henri et Charles Lepers.de-
iévuen du Conseil municipal. AKsent, M. Louis Détail 

io du préfet. — Le pr-mier tableau «ctifioa-
• suit: AvWitions, 169; radiations, 

154 !.. nombre des électeurw qui, au 31 mars 1903 était 
lement de 1,219, sauf eiTcur et 

Li Conraiibsion Ut-ndra procbninenient une 
nouvelle séance. 

U N E T E N T A T I V E D E VOL a été commise, dans 
la nuit la 14 au 15 «Mirant, cmitio la maiKm habitée par 
\ ;.. i, rentière, nu hameau» du M< I -

Bel, route de Touixoing. Cette prrs'Tine qui demeure 
une servante, entendit venir le voleur qui 

.,. iladé une barrière et passé par la propriété de 
M. Julien Widaax, conseiller municipal. E l e éleva la 

IMPRIMERIE ALFRED RE80UX * ? » / M 

elle ntl.-i et voix rnrtir C4mnaitre a qui el.. — - — 
le malfaiteur s'éclipsa. Lis gendarmes de Roubaix ont 
(ait, vendredi, iquéte. 

TOUFFLEB» 
YEN l'E I»E MAftHTANDISES S A I S I E S l'Ait LA 

tXA ANE. — Le 'A) janvier, a 2 heures, M. Coquelet. 
ro»> veur <l* douanes, procédera à la vente des marchan 
di .., suivantes: 910 k. 050 calé vert; 170 k. 700 café 
torréfié; 0 k. 200 poivre; 1 k. 200 chocolat ; 1 kilog con
fit ire ; 1 k. 400 chicorée moulue ; 0 k. 250 tissus do coton. 

LES P R O P R I E T A I R E S D E P I G E O N S VOYA
G E ! ' I l s scuit priés de so rendre à la Mairie, dimanche 

2n -bain, de huit à neuf heures du matin, pour y faire 
, déclaration prescrite par la loi. 
L'flTAT S A N I T A I R E DE L ' A N N E E 1903, a été ex-

cei'i- rmeUemcnt satisfaisant. Il n'y a pas eu la moindre 
ep I. nie à déplorer. 

LE T.VliLEAU D E LA V I A B I L I T E D E S CIIE 
IM1NS vicinaux, vient d'être annhe à la Mairie. Les 
. iblci qui auraient des observations à faine, den-

lonaukf, par écrit, à la Mairie, dans un délai 
de dix jours. 

LEERS 
A V I S AUX CONTRIBUABLES. — Lundi prochain, 

de 2 à 4 heures, recette mensue.lo des contributions à la 
Al 

LISTE ELECTORALE — La Commission de revi 
. Iwte «Jcoti.ivile a opéré 39 radiations à la liste 

de 11XX5. Les demandes en iitMTiption seront reçues au 
at -Ui la mairie, jusqu'au 4 février prochain. 

f. \ I H A l ' I ) ! ! — Le* proposés J.-B. Dtimar.y et A. 
Wa si naere ent arrêté à la Croisade isolée distante de 
qnu.'ze eents <nbètres de la frontière : PieiTe Hurman. 17 
un., rattx'heur, rue liemard à Roubaix; Viotor Rol-
land, 17 ans, tisseran.1 à Leuze (Belgique); et Raymond 
i 16 ans. apprêteur, à An nappes, qui étaient nan
tis, enetfnble de six kiiogs 500 gT. de c i t é vert de pro-
-. étrangnre, d'une valeur de 20 francs. Tous trois 
oot été conduites à Liile. 

SAILLY 
LA COMMISSION DE R E V I S I O N dos listes élec

toral) s a pris pris les décisions suivantes: Sept inscrip
tions nouvelles; dix-neuf radiations. 

LE RECENSEMENT D E S P I G E O N S VOYA-
GKCRS de fin d'année, accuse 80 de ces volatiles pour 
trois iM> pric-tiurtss. Cinijiwurte six de ces pigeons, sont 
entraînés dans la direction de Paris-OTléans. 

LA STATRsTIQUE R E L I G I E U S E D E 1903 a été 
établie comme suit: 20 baptêmes; 7 mariages; 17 sé-
pu ••::,..; 3.000 (onununions; premières communions: 10 
garçons <*. 6 tilles. 

CRUSON 
LE R E C E N S E M E N T D E S P I G E O N S VOYA-

Gî' l RS » donné lieu à l'inscription de six éleveurs possé-
i mble 14^ pigeons. 

1-A REVISION DE LA L I F T E ELECTORALE a 
donne ben aux modifications suivantes au premier ta
bleau: additions. 3 ; radiations. 4. 

I.A STATLSTIQUE D E L'ETAT CIVIL de 1DC3 a 
été établies de Ja faysi suivante: nakiances, 11; manager, 
3 ; dexes, 9 ; soit 23 actes au total. 

CHERENC 
l ' N ACCIDENT. — M. Delrue, garde champêtre à 

Chère ig, sortait de «m domicile, quand par suite d'une 
«lissade, il pendit l'équilibre et tomba lourdement sur 
I < êe. Dans sa chute il s'est luxé les reins. Un repos 
•lise-lu lui a été ordonné. 

LA S T A T I S T I Q U E R E L I G I E U S E D E 1903 a été 
établie comme suit: baptêmes, 4 2 ; commuions, 2.000; 
•nwiages, 11; décès, 21. 

A N S T A I N C 
LA S T A T I S T I Q U E PAROISSIALE DE 1903. — 

iBaptinics. 19; conununions, 2.000 environ; mariages, 9 ; 
Sépultures, 16. 

BOUVINES 
U N ACLTDRNT D U TRAVAIL. — Un ouvrier me-

(tuisicr, Louis Descatnps, 45 ans, en travaillant dans le 
clocher de l'église do Bouvines, a été blessé à l'œil en 
•oulovant une planche. La blessure, peu grave heureuse-
sneut, n'«uU*ahiera aucune incapacité de travail. 

A ROt'BAIX, G r a n d e - l l u e . 7 1 
A TOURCOING, r a a C a r a « t , S 

Sseslalllé d'AFFH U E S , P r o s p e c t a s t bon n u K k i 
F r a s r s m a i e s , l u v i L s U o n s . U a a v o e s v U o a a . I 

« «. — 
W A T T H U I O I 

LA R E V I S I O N DES LLSTES ELECTORALES. — 
Le bureau de révision des listes électorales est dès main
tenant ouvert à la Mairie, au secrétariat, tous les jours, 
de huit heures à midi et de deux heures i cinq heures, 
et le samedi, jusqu'à neuf heures du soir. En outre, e t 
pour donner plus de facilité encore aux électeurs, le 
bureau de révision sera ouvert les dimanches 17. 24 et 51 
janvier, de neuf à onze heures du matin, et le jeudi, 4 
février, jusnu'à minuit. 

L' c U N I O N M B T B O W E T T E S • D E WAT-
THELOS nous prie d'informer le public aue le tirage 
de sa grande tombola aura lieu le dimanche 24 janvier, 
à cinq heures du soir, dans la grande salle des fêtes_ de 
l'Alcazar, rue Carnot. On peut, dès à présent, voir l'ex
position des nombreux et magnifiques 'lote offerts par 
des personnes généreuses, à la vitrine de M. H. .Steux-
Delcroix, rue Carnot, ou des billets sont en vente au 
prix de 0.10 centimes. Les personnes détentrices de 
carnets de tombola sont priées de les faire parvenir au 
sie^e de la société pour le 24 courant, à midi, dernier 
délai ; passé cette date, les billets non rendus seront con
sidérés comme vendus. 

•LA P U B L I C I T É 
Venu Hes fabricant ou comnKrçwit ? Vous êtes courtier 

ou rerprôtî Titant d« maJÉ-jnj sérieuses? Vous fabrique», 
ou TOUS vendez de bous et de beaux articles à des prix 
avantageux ? 

Cinruwnt voulez-vous que le public le .sache, si voue ne 
le lui ditos pas? Kt quel moyen niua sûr de le lui dire, 
que de le ro^vler frôqueomiitint dans un journal IU par 
tsjua? 

R E V I S I O N DEtti L I S T E S K L E C T O R A L E S . —. 
En exécut ion du décret du 2 lévrier 18Ô2 e t des lois 
dos 7 jui l le t 1874 e t 5 avril 1«*1, le Maire do Tour
coing a fait afficher l'avis su ivant : 

Lo Maire de la ville de Tourcoing donne avis que le 
tabieau de rectification des li.s;es générales électorales 
sont déposés, à partir de ce jour, au Secrétariat de la 
Mairie (Uureau des élections). Lendits tableaux et les 
listes seront communiqués a tout r<cjuérant. Les réclama
tions et !t^ demandes en inscription cju en ladiv-on de
vront être formée» dans le déiai de vingt i u r s , à ] aitir 
a aujourd'hui, c'est-à-dire jusqu'au 4 fe-rier rrochaTii 
inclusivement. Duiant cette période, le bureau dos élec-
tiema s ia ouvert, pendant Ja t^inaiiie, de neuf heures 
du matin à six heures du soir.oans interruption, les di-
mam he» de dix heures du matin^à midi, et le 4 février 
jusqu'à minuit. Les réclamants sont priés de se munir 
de toutes pièces et documents justificatifs de leur ré
clamation. 

L E S M E D A I L L E S D U T R A V A I L . — A ajouter 
doux noms, omis involonta irement , à la l isto dea 
médai l lés d u Travail : M i l . Jules-Joseph Dcl tour , 
comptable) do la muisou Fouan , at taché à ce t t e mai-
sou depuis 31 ans, ut Euii lo Vandeghem, magasinier 
depuis oT ans chez Mme Vvo DaRsonvillc-Leroux. 

U N E A F F A I R E D E D E T O U R N E M E N T S . — L » 
police v ient d'être saisio d'une affaire assez grave 
d'abus de confiance e t de faux en écritures de com
merce. Il s'agit d'un magasinier : Arnaud Tiberghien , 
âgé de 33 'ans, demeurant rue Aubert , 37. Cet hom
me é ta i t , depuis longtemps déjà , au service de M. 
Débognie , négociant en laines, rue du H a s e . D e p u i s 
quelque temps déjà , il dé tournai t des marchandises 
e t pour cocher ses larcins, il majorait ou transfor
mai t les chiffres de sos registres d'entrées e t de sor
t ies . Mais le patron finit par s'apercevoir ,do ces ir
régularités . Aussi tôt , il déposa une plainte en tre les 
mains de la police, qui arrêta Tiberghien. Celui-ci , 
interrogé, a déclaré que ces détournements remon
ta ient à trois nas, la somme to ta l e de ceux-ci s'élève 
à 1.C89 francs, représentée par CG7 kilos ele la ine . 
Après interrogatoire le coupable avait é té exroué au 
dépôt central . Tiberghien est marié e t père de fa
mil le . U n procès-verbal a été rédigé à sa charge e t , 
dans la soirée, il la é t é remis en l iberté. 

F I N D ' U N E G R E V E . — Ainsi que nous l 'avons 
annoncé , les charretier» de la Maison do transports , 
Lonto in e t Paris , qui s 'étaient mis en gèrve, jeudi 
m a t i n , ont repris le travai l hier mat in vendredi . 

U N E A R R E S T A T I O N en vertu d'un mandat d'ex
tradit ion a é té opérée, jeudi soir, par le servico de 
la Sûreté . C'est celle d'Emile Losfeld, âgé de 30 ans , 
t isserand, démoliront rue do Normandie . Losfeld est 
incu'pô d a t t e n t a t à la pudeur avec violences, e t i l 
es t réclamé par la police do Kolgique. I l a été ccrouo 
en a t t endant d'être conduit à Li l l e . 

LUS ARRIVAGES A U X HALLES. — Dans la ma
tinée do vendredi, il est arrivé aux Halles, les denrées 
suivantes: Huîtres, 2.000; marée, 1.100 k. ; moules, 400 
k. ; beurre, 40 k. ; oignons, 200 k. 

L E S A C C I D E N T S D U T R A V A I L . — Chez MM. 
François Masurel frères, un rattacheur, Victor Sarazin, 
âgé de 25 ans, s'est piqué au pouce droit. Dix jours de 
repos. Docteur Leduc. Charles Dumont. âgé de 22 
ans, peintre chez M. Masure-Lantois, s'e-t contusionné 
la main 'roite en mettant nne échelle sur son épaule. 
Quinze jours de repos. Docteur Duquennoy. —— U n 
menuisier de la Maison Verschave, Robert Willemyns, 
açé de 25 ans, s'est contusionné au pouce djoit en se 
donnant un coup de marteau. Vingt jours de repos. Doc
teur Leduc. Chez M. Alphonse Follet, une tisse-
rande. Flore Soen, âgée de 21 ans, a été blessée an mé
dius droit en travaillant. Quinze jours de repos. Docteur 
Decherf. 

1 2 p o r t r a i t s s o i g n e s 5 f r a n c s a v e c p r i m e . 
6 p o u r 3 f r a n c s , 8 1 , r u e D é s a r m e n t , T o u r c o i n g 

M A R C O E N - B A R Œ U L 
U N E COLLISION AVEC L E T B A M W A Y . — Ven

dredi apros-midi, vers trois heures, le tramway électri
que venant de La Madeleine, a tamponné, sur la place de 
la Mairie, la voiture de M. Leplat, cultivateur. Les che
vaux brisèrent avec la tête, deux glaces du tramway ; 
le tablier a été légèrement défoncé; un des chevaux a été 
légèrement coupé à la lèvre supérieure. 

BLE-.^K l 'Ai l UN COUP D E P I E D D E C H E V A L . 
— II. Henri Degryse, charretier, occupé dans la mino
terie Cat-ry, a reçu sur la jambe gauche un coup de pkd 
d'un chevil qu'il harnachait. 11 en est résulté une con
tusion violente qui nécessitera trois semaines d'incapacité 
de travail d'après l'avis de M? le docteur Ducroquet. 

B O U B B E C Q U E 
LA F E T E A N N U E L L E D E L'ADORATION aura 

lieu dimanche à Bou-becque. La première messe sera cé
lébrée à 5 heures; il y aura allocution par M. l'abbé 
Pionnier, missionnaire diocésain; la communion générale 

des hommes sors lien an conrs de cet office. A 6 heures, 
messe avec communion générale des femmes. La grand'-
tnesse sera chantée à dix heures ; la chorale interprétera 
les chants religieux, sons la direction de M. Henri Bon-
dry. A 3 heures, vêpres solennelles. A 6 heures et demis, 
salut de clôture avec procession du Saint-Sacrement. 

en — ^ 

CARTES nJIsîTIs 
T a r i f r é d u i t J u s q u ' a u 2 0 j a n v i e r 

Le Librairie dn Journal dt Routaix effie à ses lecteurs 
k 1 occasion d* la nouvelle année : 

100 carte» ivoir» (typegTapbi») — . . 1 . Î 5 
100 cartes ivoire Icalligrapai») - 1 . 7 5 
100 cartes irjire (gravure! 2 . 2 5 
100 carte» ivoir», deuil ItvpofJTapbi») 2 . 5 0 
100 cai-.e» ivoir», deuil (c*!!it,raDUiel 3 » 
100 cartes ivoire, deuil (gr«»ure) 3 . 5 0 
Elle fournit également une jolie boite contenant: 
100 carte» ivoire i typographie) st 100 enveloppes. 1 , 7 5 
Même boite (eali^raphie) 2 . 2 5 

» » (fravmrej 2 . 7 5 
Uêms beite d»uil (typographie) _ 3 . 5 0 

,» » » (calligraphi») 4 » 
» » » (gravure) m 4.50 

Pour Tourcoing, les rommanUes «ont reçues 
6. rue Carnot. 
UN ARRÊTÉ PRÉFECTORAL 

SUR LA SALUBRITE DES COURS O'EAU 
L e préfet d u Nord v ient de prendre l'arrêté sui 

v a n t : 
« Il e s t interdit aux propriétaires de fabriques e t 

établ i ssements industriels quelconque» de déverser 
dans les fossés, rui-scaux et coure d'eaux navigables 
ou non navigables , a'jruin résidu industriel sol ide ou 
liquido, do nature à rendre les eaux impropres aux 
usages domest iques e t à la vie des poissons. 

n II est n o t a m m e n t interdit cV.ojio manière abso
l u e de é s V e n e r directement ou indirectement clans 
les cour s d'eau les vinasses do di-t i l ler io , les égout-
tures de pulpes et les eaux do diffusion des sucre
ries provenant du pressage des coss<;ttos. 

» Les eaux do lavage des betteraves , les pot i tos 
eaux de diffusion, les eaux do lavage des atel iers , 
les eaux acides e t cel les qui o n t servi à a l imenter 
les tanspertciteura hydrauliques ne pourront ê tre 
évacuées de l'usine qu'aprè» qu'on leur aura fa i t su
b i r un t ra i tement approprié et une décanta t ion mé
thodique do façon à les rendre claires, inodores, .-a-
lubre.s, neutres , e t à les mettre à l'abri do t o u t e fer
m e n t a t i o n .utttériouro. 

» Ces eaux , de même qu,s las eaux do réfrigérat ion 
e t do comlon.ssation, ne devront pas avoir une tempé
rature si ipérioure à 30 degrés cent igrades . 

» Le présent arrêté c*t valablo du 1er janv ier an) 
31 décembre 1904. 

. « 
PALMES ACADÉMIQUES 

S o n t nommés officiers ele l ' instruction publique : 
M M . J e a n Aubanel , secrétaire-général de la préfec
ture du Nord, à L i l l e ; Deregnaucourt , présidient de 
la dé légat ion cantonale à Hazebrouck ; E u g è n e P a u l , 
premier prés ident à la Cour do D o u a i ; P i erre Siroy-
geol , pharmacien à Boulogne-sur-Mer. 

S o n t nommés officiers d'académie : M M . Léon 
Bante ignie ,conse i l ler d'arrondissement, délégué can
tonal à Berlaimont ; P ierre Ba>'.tve, dé légué cantonal 
à Courrièrcs ; Armand Bauvin , vice-président do 
l'Association dos ingéniours de l ' Inst i tut indu-strie] 
du Nord, à F ives -L i l l e ; J u l e s B iena imé , conseil ler 
d'arrondissement, adjoint au maire d Aire-sur-la-
Lys , délégué cantonnai ; Charles Brasseur , j.ugo do 
a paix Ca-s«sel ; Alfred Cuisset, vérificateur dos poids 
e t mesures à Valenc iennos . 
_ s» 

NOMINATIONS ECCLESIASTIQUES 
M . Deb lauwe , curé à Carnoy, es t transféré à 

Pont -à -M*rcq . M . Demey , précédemment p r o f o s e u r 
à Bavai , e s t nommé vicaire à Marquotte- lez-Li l le . 
M . l'abbé Dumort ior , v ica ire à D e n a i n (Sa int -Mar
t i n ) , est nommé pro-curé do N a v c s . 

TRIBUNAUX 
TRIBUNAL DE COMMERCE DE ROUBAIX 

Audience du 15 janvier 1904 
Prâsidçiit : M. CARISSIMO. —.AséStisseurâ : MM. MATH ON 

et WATTINNB. 
D E S RKSPONHABILITÉS, L O M D'EMrnrsT ou DE IX>CATION. 

— La Compagnie du Ua*z avait, en décembre 1902, placé 
chez M. DelJicque, un camp-teur à gaz, qui fit e.vplotskm 
en févrior 1903. L*e compteuiT avait été factuel à M. 
Deldioque, pour la sonuiw» de 90 francs, qu« celui-ci se 
refufia d« payr>r au montent de lWhéance, déclarant que 
ie compteur £**o4 P̂ j1" ** Compa*^nio du Gaz était en Iota-
tioji et qu'oîl-e v 1 était iY[-pon:>ab!e. CûHe-ci l'actioiLDa 
aloiv» en paiement de 99 fruiK.s. 

M* Uutïelet, won conjetl, dorniande- à M. De'dicqu« de 
faire la prejve que l'explccion du compteur est due à un 
cas fortuit, e t non à une imprudente tm k une T*ute. Il 
s'oppose à la joriiprud«9c*i c iue par ladvetraire qui ne 
s'applique pas à un compteur à gm daTte l'esptM» et con-
clurt fru pak'iment des 90 francs par M. lVdicque. 

M" Wibaux. qui répond pour M. Delffccq-ue, plaid* au 
point de vue du droit et dit que dams les conditions où 
sont placés le,s compteurs chez tas partieul'iers. il eit très 
difficile d'appliquer l'article 1732 oui dit que le locataire 
est responsable de la chose louée. Dans F espèce, la Com
pagnie du Gaz fait visiter les compteurs par ces pré.po-
eés, s'aspire de leirr bon fonctionneuient et les -répare au 
besoin. Dans l'espèce, l'article 1732 s*mterrertit e t attri
bue la responsabilité au badUeur. Kt celui-ci encore doit 
relever une faute à >a charge du locataire et en faire !a 
preuve pour établir la demà/ide. Après avôïr cité un ar
rêt de la Cour de Poitiers déterminant la a^sponsftbilité 
Ions de La location, M* VVibaaut ooncl'ut à la responsabilité 
de Ja Compagnie du Gaz. — L'aflaire e&t mise en déli
béré. 

Dca ACTES DE COMMITRCÏ. — Un commerçant fait acte 
de commerce lorsqu'il se sert non pa.= à l'occasion de son 
commerce, mais en ccmmettairt on quasi dél't des objets 
habituels de son. commerce, prétend M" Kuffelet, récla
mant une somme de 1,500 francs à titre de dommages-
intérêts à M, Jionte, qui a blessé, avec sa voiture, à 
Lille, M. Vallet, ouvrier mécanicien. Tl est donc soumis 
à Ja juridiction nés tnbunauT de commerce. 

Non, répond M* Gatelle; M. Bonté, quoique marchand 
de légumes, n agissait pas, le j/>ur de l'acciaent, en com
merçant, et s'il se servait des objets de son commerce, le 
£uali délit commis par lui (M. iBonte avait renversé à 

,ille M. Vallet), ne peut être consïdé"o comme fait a 
J'occartion de son commerce, ni considéré comme com
mercial. 

M* Catetle soulevé donc •l'exception- d'incompétencie 
« ratione imaterice » et au fond, demande au Tribunai de 
débouter M. Vallet de sa deimainde, vu rimpruJence 
qu'il aurait commise. — L'affaire est mise en délibéré. 

TRIBUNAL DE COMMERCE DE TOURCOING ] 
Audience du 15 janvier 1904 

Président: U . D I B V A C X . 
Atrrorra D'CM FOHITUIT. — Le Tribunal eetiment pss-

eeniblant, d'après le rapport de l'exp€rt, le portrait de 
M. B. . . , e condamné la iamiJ* B.. . s en payer la -valeur 
à M. S... , photographe, e t m tenu les f i a s du procès. 

TRIBUNAL CORRECTIONNEL DE LILLE 
Audience du vendredi 15 janvier 1904 
Présidence de M. Sa», vice-président. 

CL*RIBUSB ESCBOQURRIH. — Henri Libbrecht, 34 ans, 
rattacheur à Koutw. jt, très souvent condamné, et Aima
ble Nuttrn, 23 ans, journalier également à Roubaix et 
déjà condamné également, «ont prévenus d'eficroquerie. 
Le niaréchal-dess-logis Virgo, d'Halhun, les a aurpria, 
nantis d'une li&te de souacraption en faveur des ouvrière 
^ans travail, membres de Yunum Sociale et Patriotique 
de 'Tourcoing, liste avec laquelle ils parcouraient les 
communes environnantee pour solliciter des aumônes. 
Naturellement, ils n'avaient aucune mission et c'était à 
leur bénéfice qu'île entendaient appliquer le tout. La re
cette fut souvent fructueuse ; c'est ainsi qu'ils reçurent 
10 francs de M. le maire de LinseLles, 5 ir. de M. le curé 
de Linaeiles, 10 fr. de M. le curé de Jtancq, etc. En tout, 

, ils détournèrent 47 francs. Henri Libbrecnt et Aimable 
Nuttin sont chacun condamnés à quatre mois de prison. 

INCIDENT D*ATELIER. — Augustin Deaci.amack.er, 43 
ans, journalier, travaillait dans un tissage de Leers, 
qu-ind. un beau jour, étant en état d'ivresse, il vint ré-
cLaaner son livret au directeur, M. Paul Six, de Lys-lez-
Lannov. On le hii refusa, on le mit à la porte ; dans un 
accLS de colère, il brisa un carreau. Pour ce brie de clô
ture, Augustin Deschcemacker s'entend infliger 25 fr. 
d'amende avec eursis. 

•SUR î i ROUTE DE LA NOUVELLE. — Marguerite Ma-
hieux, 28 ans, couturière à Roubaix, rue sainte-Biaa-
beth, est déjà depuis nn certain temps sur la route de la 
Nouvelle. Les dix condamnations qu'elles a déjà encou
rues la rendent paisible de fca ivlegation que plusieurs 
foj»s déjà le Tribunal lui a évitée. Elle est poursuivie pour 
un nouveau vol. Elle avait, .pendant le mois d'octobre, 
un ami du nom de Paul lier tan, qui, loin d'être en bril
lante posture, avait dû engager ses vêtements au Mont-
de-Pieté; un beau jour, liertin constata la disparition 
de la reeonnaibsani-e d'en^i-gemont. C'était 'Marguerite 
Mahieux qui la lui avait oérobéa et qui la vendit pour 
3 fr. 60, a un sieur Jules Merohet, colporteur, rue dea 
LorLgues-H.-iios, à Roubaix ; à ce dernier, pour inspirer 
confiance, elle déclarait être chargée de cette vente par 
une femme dans le besoin. En raison du peu do pravité 
du vol, Marguerite 'Mahieux évite encore cette lois la 
peine énorme de la relégation perpétuelle; elle n'encourt 
que quarante jours de prison. 

EnTLOTst INFIDÈLE. — M. Victor T>uorTilomi)ieT, négo. 
ciojit en lâchât.., boulevard de la République, à Roubaix, 
avait comme «mployé depuis cinq ans un nommé Louis 
Descham.p». 29 ans. trieur do laine, qui, à maintes repri
ses, a dérobé de la laine à son patron. On en a retrouvé 
59 kilos qu'd avait ainsi revendue. On peut évaluer à 200 
francs environ Je montant des détournements. Vingt 
jours de prison à Loirs Doschamps. 

KENCONTHÉS à Roubaix, dans la rue de Lannoy, avec 
im sac de bois qu'ils dissimulaient soigneusement. TTenri 
Jacquemin et llcnri Tiseon ont été dans r impossibilité 
d'en indiquer la provenance à M. Grima!di, commissaire 
de police; ils l'avaient sans doute volé dans un chantier, 
mais on n'a pu savoir où. Quant à eux, ils disent l'avoir 
trouvé dans la rue, ce qui serait tout de même un vol, 
car on n'a pas le droit de s'approprier un objet trouvé. 
24 heures de prison à Jacquemin et à Tisson, ce dernier 
avec MMAB, 

AFFAIRES DIVERSES. — Alfred Valemdue, 19 ans, jour
nalier, vol au préjudice de M . J u t a Larafire, cultiva
teur à Cormnes, et outrage public à la pudeur, quarante 
jours de prison. — Henri Crombet, 21 ans, mendicité à 
Houbaix, six jours. — Six jours également à Hemri Cu-
velier pour mendicité. — Pour adultère et complicité, 16 
francs d'amende à Air^ustine fauveau. femme Desmou-
tier, 31 ans, ménagère, et à Pierre Lodewyck, 23 ans, 
maçon. 
„ _ m .«», , . 

NÉCROLOGIE 
On annonce la mort de M. Théophile Lenne, mai

re de Rimboval, conseiller municipal de cette commune 
denuis 1865. II. Lenne avait été nommé maire en 1894 e t 
délégué cantonal en 1882. 

Ce matin, à neuf heures, en la chapelle de l'Hôpi
tal de H CKiTité, à Lille, auront lieu les funérailles de 
Scrur Marie Eatoiga, née Mathi'de WenV, de la congré
gation des reli.;fioi..ses de l'ordre de Saint-Augustin,"dé
cédée mercredi à l'âge de 27 ans. 

MARIAGES et' FIANÇAILLES 
'Mardi 19 janvier, à onze heures et demie, sera 

cé.ébré. en J'égHse Saint-Pierre, à Calais, le mariage de 
M. Emile Lortliois, Lioemié en droit, notaire à Ardres-
en-Calaisis, avec Mlle Germaine Cordier, fille de M. et 
Mme Cordier-Drue lie. 

COMMUNICATIONS 
Roubaix . — Cirrilia Rouhai-ienne. — Aujourd'hui 

samedi, 16 courant, à huit heures, réputation pertieMs 
.jKivir l«s barytons ot ba.sties ; à neuf theures, re^étiiion 
gcnérale ; à dix heures, renouvellement de Ut 'Commis
sion. 

—'— La Sans Crainte (Chorale). — Ce soir, samedi, 
À huit heures et demie, répeuuon partie.il* pour 'les pre
miers et seconds ténors; à neu/f heures, pour les bary
tons et ha^seis ; à neuf heures e t demie, répétition géné
rale des eh'i'urs à esscater le 04 janvier. 

//»*•? .l/?Wr.'7.« Mi/itnirr* mutua\i*te*. — Le Comi-
bé -nrio les délenteurs de billets de fVmlbola de vouloir 
bien faire rentrer les invendus, ainsi <ju« le montant des 
billets vendue. Dimaridhe, à onze heures, réunion du 
Comité, au local, 63, rue de Lannoy, ohez Mme veuve 
Delespierre. 

Le CuTnîlê Ju.<tirp-E'jnUt'é se réunira le dimanche 
17 courant, au Jocatï ordinaire, à cinq 'heures précises du 
soir. 

L'Antienne (Fanfare de trompettes). — Répéti
tion générale che-z M. Ghey.'en, rue de l'Epeule, aujuur-
dhni ssjiKdi. à neuf heures du soir. 

—i— Cercle Alexandre Dumas. — Aujourd'hui samedi, 
16 janvier, répétition pénérale à huit heures et demie du. 
soir. Café Eugène Willem-Gervois, rue de Sebastapol,57. 

- VAvenir L.yriqut (Chorale). — Ce soir, i huit 
heures et demie-, chez -M. Louis Bus, rue de Wa-squeUial, 
66, répétition générale. 

stariVa» militaire.* de Tarmte de mer. — Réunion 
dimanche 17 janvier, à sept heures du soir. 

Cercle .\rti*tioue. Les membres du Cercle réu
nis en assemblée générale au Café Pandore, le jetrdi 14, 
ont décidé à 'l'unanimité de conserver le titre de Cercle 
Artistique de 7,>>vl)<ri.r, tout en restant complètement in
dépendants des sections du Cercle Artistique, fondé soin 
la présidence effective de M. Edouard •Silv-eivrnys'. di
recteur de VArt Dramatique de Nancy. A cet effet, le 
Comité se réunir» demain dimanche, a neirf heures du 
matin, chez M. Alfred Lambin, directeur, 15. rue Casi-
mir-IVrier, afin de ̂ rendre de sérieuses -.^positions en 
vue de la nouvelle organisation. Dans la même réunion, 
'M. Louis Verschelden a été nommé régisseur adjoint, en 
remplacement de M. Gotte. et M. Mollet, professeur ele 
diction, en remplacement de M. Molard, qui, tout en 
restant membre actif du Cercle, s'est vu forcé d'aban
donner cette fonction. 

—'— Chambre symlù-ale des employés dessinateurs. •— 

Réunion tfe Commission» Je dimanche 17 janvier, » dtfj 
bturs» du matin. 

Jeunette de r Ancien Tempt. — Les rApétiVOM 
recommeaceroBt aujourd'hui samedi, 16 janrier. 
. Club Moderne. — Aujourd'hui samedi, i buii> 
heures «t demie, répétition des chœurs en vu» du pro
chain granu concert à b Mairie. 
IUIZT -""Jt :TromJ>'?i" (Café Philémon). - René. 
tition aujourd hui samedi, à neuf heures. Proportion» 
pour un concours prochain. " « p w ™ " 

WattrelO». - Le, Bnfant. de la Lyre. - Auionr. 
ohui.sameui 16 janvier, a huit heures trou ouarU r i . 
pétition générale. trois quarts, ré-

Croix. — Orphéonislet de Croix. — Ce soir, samedi 
a neuf heures très ipréciaos, répétition générale. .Présence 
indispensauie. La sortie -rojetée r>our ce soir n'aura pas 
lieu. * ^ 

Leers . — Soditi Saint-Antoine de Padaue. — Di-
manche 17 janvier, à l'heur» habituelle, réunion générale 
de la Société de secours mutuels Saint-Antoine de Pa-
doue, au siège social, estaminet du Clairon. — Ordre du 
jour: 1" Compte-rendu des recettes et dépense» du 4* 
trimestre 1903; situation financière de la Société; 2 ' 
Renouvellement des membres de la Commission en fonc
tions déposa 4 an»; 3* Présentation de nouveaux mem
bres; 4" Questions diverses. — La Commission se réu
nira le même jour, à trois heures et demie précises, pour 
présenter se» souhaits de nouvel an aux présidents actif 
e t d'honneur. 

Chéreng — La Société mutuelle' et maternelle 
« L'Avenir det Travailleur» » se réunira dimanche soir 
à quatre heures à la maison commune pour l'examen de 
questions diverses. 

T o u r c o i n g . — Union Fraternelle. — Dans sa séance 
du 14 janvier, cette société chorale, ayant «on siège ches 
M. Louis Braye, rue de la Latte, a renouvelé sa commis
sion qui est composée comme suit ; Président, M. Victor 
Letebvre; vice-président, M. Paul Maes; secrétaire, M. 
Ju'les Cattoire ; secrétaire-adjoint, M. Eugène Cerf ; tré
sorier, M. Georges Bouilk-t; trésorier-adjoint, M. Louis 
Braye; commissaires, MM. Paul Départ, Eugène Van-
waterloo, Georges Dervaux, Jules Decapmaker ;• chef, M. 
Adolphe Braye; sous-chef, M. Henri Delattre. Elle a 
décidé d'assister au concours d'Anor, qui aura lieu le 22 
mai 1904. 

« M 

Actuellement aux -GALERIES LILLOISES, 
exposition de IJI. \ M", Lingorie, COHSETS, 
Tapit, AHKl ÏM.EIIEVÎS (on 7 voit 
les extraordinaire» TAPIS CHAUFFANT A 
L'ELECTRICITE). 

Dem. catalogue 45, rua Nationale, Lille. 

mm 
e> . 

NOUVELLES RELIGIEUSES 
ROUBAIX. — Chapelle des Carmélites. — Dimanche 

17, fête du saint Nom de Jésus et fête Principale de 
l'Archiconilrérie du saint Enfant Jésus de Prague.Me;ee 
basse à sept heures ; inense chantée à huit heures. Le 
soir, à cinq heures, salut solennel, sermon par M. l'abbé 
Lenglart et consécration des entants au saint Entant 
Mans. 

«a» i i 

PETITE CORRESPONDANCE 
Le < JOURNAL DS ROUBAIX • PCBLI» GRATUITEMENT, s o c s 

CtTTE aUBUlQUX, LES HÉTONSKS AUX DUUANDL9 D> KANSH-
&MMKNTS. 

Vn amateur de photographie. — Demandez à M. le 
Directeur des Contributions à Bruges l'autorisation 
d'importer ces objets en franchise temporaire, eous cau
tion des droits. Aucun droit à .payer .pour rentrer en 
France. Deux lecteurs assidus. — La douane seule 
peut vous fournir ce renseignement. —1— .V. O. S. — 
Demandez le consentement du colonel du régiment dans 
lequel vous désirez entrer. Deux entêtés. — Oui. 

M. E. 162. — Une association a le droit de possé
der et d'exister légalement ; nous ne comprenons pas vo
tre question. Pour faire nn changement de domicile, 
vous pouvez vous contenter d'écrire. D. X. O. — 
Evidemment, un engagement signé obligeant à deux mois 
de prévenance est vaLaible. 67. D. D., Tourcoing. — 
Nous croyons qu'en oe qui concerne le cadre, la garan
tie devra être de deux ans encore. Un qui débute et 
futur propriétaire, A. S. M. — 1* Oui, mais dépéehez-
vous; voyez un avoué; 2 ' Non, les Ihypotiièque* sont 
purgées par la vente en justice. G. B. 33. — Non, 
•sais les 'héritiers /c'Ie. ---or conséquent, si elle est héri
tière) sont oihligés de continuer le bail. La femme le 
serait pourtant si le bail était aussi à son nom. 

M. Marcotte, Tournai. — Pour entrer une bicyclette 
belge en France, il faut employer au point de vue doua
nier l'un des trois systèmes suivants : 1" consigner les 
droits (2 fr. 20 par Kilo) remboursables sur présentation 
de 1a quittance par tou3 les buteaiAx de Ire et 2* classes ; 
2* prendre un « passavant •, permis qui oblige le porteur 
à repsisser le même jour avant minuit, par Te même bu
reau ou 3* prendre un acquit à caution avec l'interven
tion d'un agent en douane et le représenter dans le délai 
déterminé. En plus de l'une de ces trois formalités, u 
faut demander un permis de circulation délivré sur pa
pier timbré à 60 centimes et valable pour trois rooie. 

PRIMES OFFERTES 
par LA CONFIANCE, rue f*a Campagne 

Le nombre considérable de demandes a amené des 
retards dans la remise des primes. 

I . a C o n f i a n c e voulant donner satisfaction 1 font 
le monde, continuera, jusqu'au 31 janvier, à donner 
gratuitement sa magnifique 

GARNITURE DE FENÊTRE OD DE CHEMINEE 
composée de 

deux vase30t une jardinière 
bleu de) Sètrros, à tout acheteur des produits de 
sa dist i l ler ie . 4u6i7 

CONCEPTS & SPECTACLES 
R O U B A I X . — Concerte publirs. — Voici le program

me du concert- public qui sera donné par l'Union des 
Travailleurs, le lundi 18 janvier, à l'Hôtel de Ville, à 
huit heures du soir : 

Pi<£UikKB r-AKTiE. — l* 4«*sa> et Progrit, de Ritz, 
choeur, Un.on des Tnr»siTWnt». 2* Air de Joseph, de 
Méliul, Léon Oesanois; 3 ' Air du l'af d'Andorre, Henri 
Notte ; 4" Chansonnet.te comiq'ue, Louis Fœlix. 
DEUXIÈME PARTIS. — l" Foi et Espérance, de liard Ja-
nin, chœur. Union des Travailleurs; 2 ' Polyeurte. de 
Gounod, Léon Desanois; 3* Air de Hobert le Diable, 
Meyerbèer, Henri N o t t e ; 4" Ouvre-moi ta porte, de 
Jîrunin ; Le Pire vùjoureux, paroles et musique de H. 
Bimoi'ns, Louis Fœlix. 

TOURCOING. — La Société des Concerts symphmi-
ques offrira un grand concert à ses membres protec
teurs et honoraires, le samedi 30 janvier prochain, à 
huit heures du soir, Théâtre municipal, place Leverrier. 
La Commission s'est assuré le concoure de : MiJe Mauzié, 
cantatrice, du Théâtre Royal de la M nnaie. 1er prix 
du Conservatoire de Paris; M. Georges Dantu. ténor, 
de l'Opéra-Comique, soliste des Concerte Colonne et La-
moureirx ; M. Jules .Marneff, violoncelliste, soliste des 
Concerts Lamourettx. L'orchestre interprétera, sous la 

FEL1LLET0N DU 17 JANVIER 1904 N ' Î H 

LA JOUEUSE D'ORGDE 
par XAVIER DK MO.YriiPIS 

DirrXIEHS FAJtTIB 

L A P E T I T E M A R T H E 
Celle-ci remit an magistrat le reçu, de Richard 

d e r n i è r e . 
Le doute é ta i t impossible. 
L'industriel avait bien rt^cu trois cent mil le franc» 

des t inés à Marthe, e t le donateur rou lant rester 
inconnu ne pouvait ê tre que Gabriel S avan n e . 

Les trois cent mille francs confiés à Richard le soir 
d u 3 0 décembre é ta ient bien ceux quo le capi ta ine 
d e vaisseau avait touchés quelques heures aupara
vant chez son notaire, ainsi qu'en faisait foi la comp
tab i l i t é de ce dernier . — Ces trois c e n t mille franco 
• r a i e n t donc été volé», en même temps que la for tune 
de Richard, par les incendiaires de l'usine de Sainb-
O u e a . 

Lvra 
Confiant dan» les combinaisons d'O'Brien, ne dou

t a n t point qu'il t în t la parole donnée, Robert n'a-
Tait pas cru devoir prévenir Claude Grivot dn dan
ger r apparu soudainement . 

G r i \ o t é ta i t devenu plus tremblear que hri-m»-
s&e. 

Le fratricide garda i t donc so igneusement le sa
lerez de ce qui renai t d« se passer à la villa Savarins) 
• t de son entrevue arec l e magnétssenr. 

V u e toi» les crimes projetés accomplis, il serai* 

temps de lui faire connaître la véri té e t de régler 
les comptes. 

P o u r le moment , Robert ne songeai t p lus qu'à 
toucher les millions de l'Allemagne, on l ivrant les 
formules e t les modèles des terribles engins que la 
France croyait être seule à posséder e t dont on 
avait si magnif iquement récompensé l ' inventeur. 

Claude avait préparé ot ajusté Lui-même t o u t e s 
les parties de la mitrai l leuse qui devaient ê t re dé» 
pesées mystér ieusement rue de V e m c u i l , chez le ba
ron Guil laume Schwartz , ainsi que les modèles d e s 
obus e t lees formules des poudres dest inées au lance
m e n t des projectile». 

Ces formules , indispensables pour compléter Des 
l ivraison à l 'Allemagne, se faisaient a t tendre . 

Phi l ippe , pressé par des travaux qui lui semblaient 
plus urgents , les laissait inachevées . 

S u r une nouvel le injonct ion de son beau-père, il 
m i t enfin la d e v i è r e main au travai l que celui-ci 
Téclamait avec t a n t d' insistance. 

D e u x jours plus tard, possesseur d e t o u t ce qui 
deva i t rendro son effroyable trahison complète e t 
irréparable, Robert , la n u i t venue , les a te l i ers fer
m é s et Ph i l ippe absent, donnai t à Grivot l'ordre de 
trouver un fiacre. 

A u bout d'une demi-heure, l e contremaître reve
n a i t arec une voi ture fermée, qu'il fa isait entrer 
dans la cour de l'usine et dans laquelle il plaçait .soi-
gneusement enreloppées , les diverses pièces qu'on a l 
lait payer si cher. 

U n p e u avant minui t , le fiacre, «'arrêtait rue de 
Verneui l . — La livraison infâme é t a i t fa i te à l'atta
ché spécial , R o b e r t touchait la somme convenue e t 
laissait au baron cent mil le francs comme épin
gle». 

L e crime é t a i t accompli. 
Celui- là derai t - i l rester impuni comme les autrss • 

L e 15 juin é ta i t arrivé, jour de l 'ouverture do l a 
pêche, fermée depuis le 15 avril . 

D e nombreux bateaux s i l lonnaient la Marne . 
Les pêcheurs se trouvaient en foule, les uns sur 

les berges, les autres dans des canots amarrés aux 
longues fiches qui marquaient les places choisies 
par les véritables amateurs , désireux de bien amor
cer pour so faire ce qu'on est convenu d'appeler en 
termes de pêche : un bon coup, e t do se donner tou
tes les chances de recueill ir une jol ie frituro. 

E n face du p e t i t embarcadère où se trouvai t amar
re? le canot do la villa Savanne , doux fiches é ta i en t 
p lacées j u s t e à l'endroit où nous avons vu O B r i e n , 
déguisé en paysagiste amateur , surveiller a t t en t ive 
m e n t les a l lées et venues des habitants de la vil la. 

Vers six heures du mat in , un bateau arr ivant d u 
côté de Champigny e t monté par un pêcheur parfai
t e m e n t outi l lé v int s e ranger contre les fiches placées 
la vei l le . 

L e pêcheur déplia s e s cannes, en choisit une , y 
attacha une l igne, sonda son fond e t prépara son 
amorce avant de jeter sa l igne à l'eau. 

I l manipula une poignée de terre grasse dans la
quel le il mélangea d u blé, du pain trempé et des as
t i co t s , en fit cinq boule t tes e t les laissa tomber dans 
la rivière à la place choisie par lui pour j t enter 
la fortune. * 

Ceci fait , il amorça son hameçon e t lança sa l igne 
que le plomb d o n t elle é ta i t manie entra îna vers le 
fond dans t o u t e la longueur qui séparait l'hameçon 
du l iage s e r r a n t d e flotteur. 

L a pêche s 'annonçait à mervei l le . 
D u premier coup il ^erra une jol ie brème qui se 

d é b a t t a i t arec énergie , mais qu'il sort i t de l'eau à 
l'aide d'une poche en filet pourvue d'un long m a n 
che. 

I l cont inua. 
Laissons-le tout à son plais ir e t rendons-nous à l a 

villa Savanne vers laquel le il tournait do temps en 
temps ses regards voilés par un pince-nez aux verres 
légèrement te intés . 

L a vei l le do ce jour, M m e Vernière , A l ine e t Ma-
thi lde é ta ient repiarties pour Neui l ly . / 

Danie l e t Henri restaient seuls à l 'habitation aree 
l e r a l e t de chambre Germain, la cuiisinière et le jar
d in ier . 

Dans lo chalet , Véronique é ta i t vei l lée très a t t en 
t i v e m e n t par la p e t i t e Marthe qui ne la qu i t ta i t que 
p o u r faire un tour de promenade dan9 le paro ou 
pour aller à la r i l la chercher des provisions. 

Depui s le peu do temps qu'Henri S a v a n n e don
na i t ses soins à l'aveugle, il avait déjà constaté ua 
mieux sensible. — L a cataracte double s'amollissait 
rapidement , e t il pensa i t que lo dimanche su ivant 
il serai t possible de s'assurer q u e la cornée n'étai t 
p o i n t a t taquée e t que la pupille se trouvait i n t a c t e . 

L e chef do clinique dos Quinze-Vingts , à qui H e n 
ri rendait compte des moindres détai ls , cons idérai t 
do plus en plus comme assuré l e succès, complet de 
l'opération. 

Chaque mat in , avant d e partir pour Par i s , avec 
son oncle , l e jeuno h o m m e vena i t faire son panse
ment . — A midi , après son déjeûner , il r erena i t 
vis i ter l a malade , e t lo soir il fa i sa i t le pansement 
Al nu i t . — Tout al lait comme il le dés irai t . 

L e 15, il descendit au chalet comme d'habitude 
e t promit à Marthe de revenir promptement de P a 
ris e t de lui donner le plaisir d'une promenade e n 
Marne . 

I l a imai t t e n d r e m e n t la p e t i t e fille ches laquel le 
il é t a i t heureux d e reconnaî tre d'admirables quali
t é s d'Intel l igence e t de coeur. 

— Bi l e est un p e u nerveuse , la chérie . . . — p e n 

sait- i l . — D a n s quelque t emps , quand s a grand'-
mère sera guérie , il faudra que je la so igne . . . 

Marthe , enthousiasmée par l'idée d'une promena
de sur l'eau, é t a i t comme folle de joie de la promesse 
que sou frère lui avait fai te . 

I l la t i n t . 
R e v e n u de Par i s e n toute hâte , il avai t dé jeuné 

rapidement , pansé l'aveugle e t d i t à l'enfant : 
— Prends le gouvernai l , m a mignonne . . . J e va is 

prendre les avirons. . . Nous partons. . . 
Marthe ne se l 'était pas fait dire deux fois, e t 

ensemble i ls a l lèrent équiper l'embarcation q u ' H e n 
ri manœuvrait , nous lo savons, on canotier enté
r i t e . 

L a pe t i t e fille s'était mise à la barre, après avoir 
reçu d'Henri des expl icat ions qui lui permet tra i en t , 
talgré son inexpérience , d'être nne barreuie suffi
sante . 

I ls part irent , remaniant du côté do Jo inv i l l e . 
Lo pêcheur dont noue avons s ignalé la présence sa 

trouva i t toujonrs là. 
Après ê t r e al lé dé jeuner dans un restaurant des 

environs , il é ta i t r e n a reprendre sa place , à l'ombre 
d e s grands arbre» qui formaient un dôme au-dessus 
de sa t ê t e e t d e son bateau. 

L'oreil le a t t e n t i v e au moindre bra i t , i l avai t en
tendu la gri l le d « bord d e P e s o s'ouvrir e t s» re
fermer. 

L'œil aux ague t s , il avait v u H e n r i S a v a n n e et la 
pe t i t e Marthe m o n t e r e n canot, e t le canot «'éloi
gner sou» l a vigoureuse impulsion des deux avirons 
m a n i é s de main de maî tre . 

Il n'avait pas bronché, su ivant du regard «on 
i o t t e u r , d o n t l 'eatrésaité é ta i t pe inte en rouge rif . 
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